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Plan Régional santé au travail 4 - Région Grand Est  Date : 13 janvier 2026  

 
 

Cette synthèse présente les résultats de la seconde enquête nationale menée auprès 
d’un échantillon de professionnels de santé au travail visant à mieux appréhender leur 
perception et connaissances des risques professionnels liés aux expositions aux UV 
solaires. Un premier sondage et une synthèse de ces résultats a été mené en 2024. 
L’objectif de cette 2ème enquête est d’évaluer l’évolution des pratiques des 
professionnels de santé en matière de prévention du risque et de connaitre leurs 
besoins pour améliorer la prise en compte de ce risque. 

Mé thodologié    

Période de recueil : entre le 10/10/2025 et le 17/12/2025 

Mode de diffusion du questionnaire : Mailing via des réseaux professionnels (associations de 
professionnels de santé au travail du Grand Est, médecins inspecteurs du travail volontaires d’autres 
régions) et diffusion via les réseaux sociaux (LinkedIn).  

Il est à noter, que les professionnels répondants à cette enquête n’ont pas forcément répondu à la 
précédente, en effet seuls 106 d’entre eux déclarent avoir participé au sondage de 2024.  De plus 
l’échantillon est plus faible (636 répondants pour le Q2 contre 1466 pour le Q1) et la répartition 
géographique des répondants est moins variée. Enfin, l’intervalle de temps entre les 2 enquêtes est 
court. Ainsi les analyses comparées ne pourront donner qu’une tendance et non pas des résultats 
statistiquement significatifs. 

Questionnaire : composé de 17 à 19 questions  

Données générales  

Répondants : 636 

Répondants travaillant en Grand Est : 144 

(22.6%) 

Répondants ayant participé à l’enquête de 

2024 : 106 (16,7%) 

Répondants ayant participé à l’enquête de 

2024 et travaillant en Grand Est : 44 (41% des 

professionnels du GE ayant répondu au 
sondage 2025) 
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Répartition géographique des répondants  

 

 

    

 

 

Catégories de professionnels de santé au travail 

ayant répondu à l’enquête  

 

 

 

 

 Structure d’exercice des 

répondants  

 

 

 

39.5% des répondants ont peu d'entreprises ou salariés qui 

travaillent principalement en extérieur et donc exposés au risque UV 

solaire, 

60.5% en ont de nombreux.  

 

69,2

% 

37.

7% 

 

 

 1 à 2 % 

Moins de 1 % 
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Ré sultats 
  

 

Perception de la connaissance des risques  

Les répondants estiment que leur connaissance du risque UV solaires/cancer cutané est :   

 

  

Globalement, le risque UV est reconnu et identifié, mais près de 2 
professionnels sur 3 estiment que leur connaissance du risque UV est 
insuffisante ou perfectible. 

Sensibilisation / formation des répondants au risque UV solaires et cancers cutanés 

32% des répondants déclarent n’avoir reçu aucune 

formation/ sensibilisation sur le risque de cancers lié aux UV 
solaires.  

Ce taux atteint 37% pour les infirmiers ayant participé à 

l’enquête  

------------------------------------------------------------------------------------------------------------------ 

Pratiques des professionnels ayant répondu à l’enquête 

En matière de prévention (réponses multiples possibles)  

Les répondants déclarent que la prévention du risque UV est majoritairement individuelle, 

centrée sur la consultation médicale, peu structurée collectivement. 

64%

26%

9% 1%

Un risque moyennement connu : je peux progresser

Un risque très bien connu et maîtrisé en tant que professionnel

Un risque peu connu : j'ai beaucoup à apprendre

Un risque qui ne concerne pas du tout mon périmètre
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Les actions reposent surtout sur l’initiative du professionnel, et plus rarement sur des dispositifs ou 

outils institutionnels. 

Type d’action de prévention % de répondants concernés 

Sensibilisation en consultation individuelle ≈ 65 % 

Prévention primaire (protections, comportements) ≈ 45 % 

Information sur risques / cancers cutanés ≈ 35 % 

Distribution de supports ≈ 10 % 

Actions collectives en entreprise < 5 % 

 

• Concernant l’examen de la peau lors de la consultation  

Pratique déclarée d’examen cutané 
Effectif (total des 

répondants) 
(%) 

Non, pas vraiment et j’aimerais progresser 297 46,7 % 

Oui, assez systématiquement lors des consultations 226 35,5 % 

Non, car je ne suis pas / ne me sens pas concerné 90 14,2 % 

Oui, mais plutôt en fin de carrière 23 3,6 % 

 

Moins de 4 professionnels sur 10 (35,5 %) déclarent pratiquer un examen cutané de façon assez 

systématique. À l’inverse, près de la moitié (46,7 %) indiquent « ne pas vraiment le faire et 

souhaiter progresser » 

 

• En visite de fin de fin de carrière, avant le départ à la retraite ou en post-

exposition  

 
 

 
 

Les données recueillies montrent que l’intégration du risque UV en fin de carrière reste faible.  
Le suivi post-exposition et la prise en compte du risque différé de cancer cutané sont : 
o peu structurés, 
o rarement systématisés, 
o et insuffisamment appropriés par les professionnels 
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Besoins exprimés pour progresser sur le sujet 

Pour progresser sur la prévention des cancers cutanés, différentes pistes ont été suggérées1  aux 

répondants. Voici le trio des outils plébiscités par les 636 répondants :   

    
 

 

 

 
 

Les besoins exprimés par les professionnels de santé au travail portent prioritairement sur des outils 

concrets, des formations pratiques et des supports de sensibilisation directement mobilisables. 

Les professionnels de santé sont clairement en demande d’accompagnement sur le sujet. 

----------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Effet des actions de sensibilisation au risque UV sur l’évolution des pratiques 
Les données ont été analysées afin de déterminer si la participation à des actions sur les risques liés à 

l’exposition UV solaires (webinaires, sensibilisation, formation etc.) avait entraîné une évolution des 

pratiques des professionnels de santé. 367 répondants ont participé à au moins une action de 

sensibilisation.  

 

Type d’action de sensibilisation Nombre2 % des actions 

Sensibilisation dans le cadre de la formation continue (IUSTE, autre…) 236 30,8 % 

Sensibilisation via un partenaire (Ligue contre le cancer, dermatologue…) 151 19,7 % 

Formation courte à l’examen dermatologique / stage hospitalier 94 12,3 % 

Webinaires spécifiques (PRST4, GEST, SST, etc.) 36 4,7 % 

Autres réponses diverses (congrès, auto-formation, échanges pro, etc.) 39 5,0 % 

 

La tendance relevée ne montre pas d’effet significatif notamment pour la mise en place d’actions de 

prévention ou la réalisation systématique de l’examen cutané (sauf lorsque la formation a été réalisée 

récemment). Lorsque les répondants ont bénéficié d’une formation sensibilisation récente (l’année N -

1), il semble y avoir une meilleure connaissance du risque. 

Enfin, la participation à des actions de sensibilisation est associée à une meilleure intégration du risque 

UV en fin de carrière. 

 

 

 
1 Participer à un webinaire, disposer de connaissance sur les outils de protection individuelle et collective, 
disposer de flyers ; disposer de supports vidéo, disposer d’un outil type photographie UV, être formé à l’examen 
dermatologique. 
2 Un répondant a pu participer a plusieurs types d’action 

Supports (flyers) à 

destination des salariés 
Webinaire de 

sensibilisation Formation à l’examen 

dermatologique / 

dépistage 
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Analyse des verbatims 

 
Les verbatims recueillis traduisent des difficultés des professionnels vis-à-vis de la prise en compte de 

ce risque mais aussi des attentes pour améliorer leurs pratiques. : 

- Besoin de formation et de montée en compétence : Les répondants expriment un besoin de 

formation plus approfondie, concrète et pratique, notamment sur l’examen cutané. 

- Difficultés liées à l’examen cutané et à la légitimité professionnelle : Plusieurs verbatims 

traduisent un sentiment d’insécurité ou de manque de légitimité à examiner la peau. 

- Problématique d’accès aux dermatologues et d’orientation des salariés : Un thème très 

récurrent concerne les difficultés d’accès aux spécialistes, vécues comme un frein majeur. 

- Manque de temps et surcharge des missions : Les répondants évoquent fréquemment la 

contrainte temporelle, dans un contexte de missions déjà très nombreuses. 

- Besoin d’outils concrets et de supports opérationnels : Les professionnels demandent des 

outils simples, prêts à l’emploi, pour faciliter la prévention et la sensibilisation. 

 

Conclusion 
Les faiblesses et biais méthodologiques ne permettent d’observer qu’une tendance dans la 

comparaison des 2 enquêtes.  

On peut constater que les professionnels de santé identifient mieux l’existence du risque UV solaire au 

sein des entreprises qu’ils suivent (60% indiquent désormais qu’ils ont de nombreux salariés concernés 

contre 40% en 2024). La perception de leur connaissance du risque reste identique, ils sont encore 2 

professionnels sur 3 à estimer le connaitre moyennement. 

Les pratiques professionnelles ont peu évolué entre les 2 enquêtes mais les besoins et attendus des 

professionnels restent similaires. Ils souhaitent disposer d’outils concrets et rapidement mobilisables. 

Le simple accès à de l’information ou à des actions ponctuelles ne suffit pas à transformer les pratiques 

professionnelles. 

Pour améliorer la prévention des risques professionnels liés aux UV solaires, les actions doivent être 

ciblées, pratiques, répétées et accompagnées d’outils et de cadres clairs. 

  

  


